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Sentire cum Ecclesia,
En lisant les résultats de l’enquête menée auprès de nos 
fidèles, c’est cet adage latin qui m’est venu à l’esprit. 
« Sentire cum Ecclesia » : avoir le même sentiment que 
notre Eglise, être en harmonie avec elle. Car le cœur de 
l’Eglise, c’est l’amour comme l’a magnifiquement exprimé 
Ste Thérèse de l’Enfant Jésus et l’amour, c’est le Christ 
présent en elle par son Esprit. 
On est bien loin d’un commandement d’une loi extérieure : 
Tu iras à la messe. C’est une intuition spirituelle qui 
nous fait aimer et adorer le Christ. Et les liens qui nous 
attachent à elle sont l’histoire de notre vie, profonde, 
intime. C’est notre destinée avec le Christ qui est en 
jeu. Pas moins.

Le Cardinal Journet aimait à dire : « Par elle, l’Eglise, il 
(le Christ) m’a tout donné. »

Cette enquête m’a beaucoup réjoui aussi parce qu’elle 
fait une place importante à la communauté : oui chacun 
est appelé à marcher vers la lumière. N’empêche que 
nous sommes un peuple en marche, dans l’entraide et 
le partage, parfois dans la confrontation et la division. 
Chacun, nous le savons, avons une place importante 
dans le Corps du Christ.  

Vous avez aussi mentionné des faiblesses de nos liturgies. 
Manque de feu intérieur tout compte fait. J’ai lu cela 
comme un appel à mieux faire, car tout dans la liturgie 
doit nous conduire au seuil du mystère.

Voici que nous nous acheminons vers Noël : d’année en 
année, notre émerveillement demeure intact devant ce 
Dieu, Verbe éternel du Père qui se fait l’un d’entre nous 
et qui nous accompagne dans notre chemin de vie. 

Il est la lumière sur nos pas. Il est Paix et Joie.

À chacune à chacun, joyeuses fêtes

Mgr Pierre Farine 
Évêque auxiliaire

La messe rêvée…
• Plus de joie

•  Plus de moment de 
convivialité

•  Plus de soin à l’accueil 
des jeunes

• Plus de tolérance

• Plus de participation

• Plus d’émotions

• Plus d’humilité

• Plus de solidarité

• Plus de belles homélies

• Plus d’enseignements

• Plus de vocations

• Des femmes prêtres

• Des prêtres mariés

• Plus de laïcs

• Plus d’œcuménisme

•  Une Eglise plus proche 
des gens

•  Suivre les enseignements 
du Pape

• Plus de temps d’adoration

• Facilité pour se confesser

• Ne pas devenir une minorité

Reste entière la question que nous pose la majorité des catholiques genevois : à savoir le fait qu’ils ne viennent pas ou plus à la messe.

Peut-être que nous trouverons des pistes pour les rejoindre en nous approchant de la messe idéale, telle que vous nous l’avez transmise.

Le legs est un geste d’une telle générosité qu’à l’ECR a trouvé important d’accueillir cette démarche bien au-delà de ces aspects fi nan-
ciers. Ainsi différents documents ont été créés : un dépliant, un catalogue fi duciaire (pour  formaliser les contreparties que l’ECR est 
à même de fournir au testateur, de son vivant, mais également après son décès) et une brochure.

Résultats de l’enquête commentés par Guylaine Antille, Responsable communication avec la participation de Messieurs 

Frédéric Chevalier, François Fontana, l’Abbé Charles Christophi et le Curé Pierre Jaquet.

Question entière

Un don ultime
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Au début de cette année, nous vous propo-
sions une réfl exion sur le dimanche sous 
le titre : et vous, qu’avez-vous fait de votre 
dimanche ? Grâce à votre engagement 
cette réfl exion a déployé une belle ampleur, 
puisque nous avons reçu 369 réponses : 
169 d’entre vous ont choisi de répondre 
« en ligne », les autres l’on fait par courrier 
postal. Que toutes et tous soyez ici chaleu-
reusement remerciés ! 

Évidemment nous ne pouvons tirer au-
cune conclusion défi nitive sur la pratique 
dominicale du catholique moyen puisque 
le taux de réponse ne concerne fi nalement 
qu’entre 2 et 10 % des catholiques genevois. 
Par contre, ce que nous pouvons dire c’est 
que 25 % des personnes qui ont répondu 
vont à la messe le dimanche. Par consé-
quent, 25 % des personnes donatrices à  
l’Eglise catholique romaine - Genève (ECR) 
sont « intéressées » par la messe et les 2/3 

la vivent au moins une fois par semaine. 
Qu’ils soient donc triplement remerciés 
pour leur fi dèle présence lors de la célébra-
tion, pour les dons réguliers à leur paroisse 
via les quêtes et par leur soutien fi nan-
cier à l’Eglise cantonale. Ainsi la mission 
de l’Eglise catholique romaine qui est à 
Genève peut se déployer sur l’ensemble du 
territoire, dans ses multiples services et 
dans des lieux accueillants.

Ce dimanche au commencement de notre 
semaine, au cœur de notre vie, est le 
centre de beaucoup de convoitises. Mais 
pour beaucoup d’entre nous, c’est le cœur 
de notre foi, puisqu’il reste le bien-nommé 
« Jour du Seigneur. »  Pour l’ECR c’est un en-
jeu pastoral de première importance : c’est 
pourquoi la session pastorale cantonale 
2014 y a été entièrement consacrée, sous le 
titre : « Célébrons ensemble : la liturgie au 
cœur de la vie communautaire ! ».

MERCI DE VOTRE ENGAGEMENT
Pour bon nombre d’entre nous, nous 
pensons que la messe est indispensable 
à la vie chrétienne : 56 % des personnes 
qui ont répondu vont à la messe une 
fois par semaine, 16 % plusieurs fois 
par an, 13 % une fois par mois suivi par 
11 % plusieurs fois par semaine, 3 % plu-
sieurs fois par jour et seulement 1 % des 
personnes demandées n’y va plus. C’est 

la messe qui rend le Christ présent au 
cœur de la communauté chrétienne. À 
la messe, notre prière est soutenue par 
la prière de nos frères, par leur chant, 
leur recueillement, leur témoignage.

Pour ceux qui ont répondu, ils res-
sentent un risque à ne pas participer
à  la messe : notre foi risque de deve-

nir théorique, de ne plus éclairer l’en-
semble de notre vie et de ne plus lui 
apporter un dynamisme spirituel. La 
messe est une communion au corps du 
Christ. Notre priorité reste bien celle 
d’être nourri par le pain de Vie. Pour 
certains, les messes à la TV ou à la radio 
sont également une opportunité impor-
tante pour accéder à cette priorité.

Même si nous sommes « pratiquants », la 
liturgie de la Parole a peu de place dans 
notre foi (8 %) et c’est surtout la liturgie 
eucharistique (20 %) qui est importante. 
Nous avons un peu de peine à dire exac-
tement ce que nous aimons, par contre 
nous identifi ons clairement ce que nous 
n’aimons pas : une « mauvaise » homélie 
(15 %) ou de « mauvais » chants (13 %).

L’Eucharistie, ce profond mystère est au 
cœur de toutes les attentions. Mais ce 
moment fait bien évidemment partie d’un 
tout où différents éléments se mêlent : 
comme l’ambiance générale et le fait 
d’appartenir à une communauté. Nous 
sommes donc sensibles tant à la qualité 
du moment passé ensemble qu’à la pro-
fondeur, à la vérité de ce qui nous ras-
semble. Ce qui est aussi important pour 
les personnes qui ont répondu à notre 
questionnaire, c’est le soin apporté aux 
moments qui précèdent ou qui suivent 
la messe : l’accueil reçu, les apéros parta-
gés et les divers moments de convivialité 
offerts.

On peut donc trouver plein d’excuses, 
plus on moins bonnes, plus ou moins 
légitimes. Mais au fond, la messe reste 
le lieu privilégié d’une rencontre : celle 
avec Dieu. Un moment unique de vivre 
cette intimité avec Lui et fi nalement aussi 
la rencontre avec l’autre : le prêtre ou un 
paroissien. Le fait que les jeunes soient 
peu nombreux dans nos assemblées pose 
question quant à notre façon de célébrer 
et surtout à la pérennité de notre mission. 
Enfi n certains d’entre nous, nous ont 
confi é ne plus aller à la messe, car sym-

Aller à l’essentiel

Un dimanche aux couleurs de notre temps

Le dimanche, symbole de rencontres précieuses

Une ressource essentielle et durable

Que faites-vous le dimanche ?

Ce qui vous décourage d’y participer

bolisant des positions d’Eglise qu’ils ne 
partagent pas : trop d’exclusion, pas assez 
d’ouverture d’esprit, trop de jugemenent. 
Cependant, ils se rendent très souvent dans 
nos églises pour y prier et se ressourcer.

En conclusion nous pouvons indiquer 
que nous devons vraiment soigner nos 
liturgies et qu’il ne suffi t pas de bien 
« faire le sacrement » pour bien faire.

Qu’est-ce qui vous plaît Le plus dans la messe ?

Pour bon nombre d’entre nous, le di-
manche reste le jour du Seigneur que 
nous concrétisons en prenant le temps 
d’aller à la messe (24 %). Même si nous y 
allons aussi le samedi ! La rencontre avec 
les personnes que nous aimons — famille 

et amis — vient également en toute bonne 
place (20 %). Évidemment la détente, les 
sports et les loisirs comptent aussi parmi 
nos activités dominicales privilégiées. 

Ainsi le dimanche reste le moment où l’on 
décide de se réunir avec les personnes 

que l’on aime. Aller à la rencontre de 
Dieu en fait partie. Il s’agit donc d’un acte 
volontaire, nécessaire à l’équilibre de bon 
nombre d’entre nous.

Mais le dimanche, 
c’est aussi :

Un jour différent, à marquer 
d’une pierre blanche et 
à préserver.

> se recentrer sur l’essentiel

> faire le bilan de la semaine écoulée

> dire merci pour la semaine écoulée

>  accueillir la journée comme 
elle vient

>  se promettre que dimanche 
prochain on ne fera rien

Messes à la TV/Radio
3%

Repos
13%

Loisirs
12%

Prières, méditation
2%

Service d’Eglise
2% Travail

2% Aller à la messe
26%

Familles et Amis
22%

Sport et détente
18%

Mauvaises homélies
17%

Absence de jeunes
4%

Absence du sens de 
la communauté

4%

Les chants
14%

Horaire
12%

Liturgie baclée
10%

Rien
9%

Animation
7%

Attitude des
paroissiens

6%

Attitude du
prêtre

6%

Durée
6%

Monotonie
5%

Appartenir à une communauté
14%

L’eucharistie
20%

Sens du sacré
1%

Le lieu
1%

Le silence
1%Cultiver sa foi

1%

Se donner 
la paix

2%
Réfl exion

2%
C’est un 
besoin

2%

La tradition
/les rites

2%

Le recueillement
3%

Une liturgie soignée
3%

Être en 
présence de Dieu

5%

La Parole
8%

L’homélie
13%

La Prière
8%

L’ambiance
14%
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